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  Ouverture — De quoi voulons-nous être capables ?

  
  
    De quoi voulons-nous être capables ?

Un droit peut exister sans pouvoir être exercé. Une compétence peut être attribuée sans que les moyens de l’utiliser existent. Une institution peut recevoir davantage de pouvoir sans que les personnes concernées disposent elles-mêmes d’une capacité supplémentaire.

Capable part de cet écart.

> Qu’est-ce qui est réellement possible, pour qui, dans quelles conditions, avec quels effets et avec quelle possibilité de correction ?

Le Corpus appelle écart d’effectivité la distance entre ce qui est formellement ouvert et ce qui devient effectivement praticable.

Cette question vaut à plusieurs échelles : personne, collectif, commune, territoire, institution, État ou réseau. Le sujet change ; la structure de la question demeure.

Le Livre ne promet pas un résultat. Il propose une méthode : rendre les capacités observables, leurs conditions explicites, leurs obstacles contestables et leurs effets corrigibles.

Capable n’est pas un verdict

Dire qu’un système doit devenir plus capable ne signifie pas déclarer ses acteurs incapables. Le mot porte ici sur les conditions d’action.

Un système devient davantage capable lorsqu’il ouvre des possibles utiles, les rend accessibles et exerçables, permet d’en observer les effets et conserve des voies de correction.

> Le nom “Capable” n’est jamais une preuve de capacité.

  


  Capable est un adjectif

  
  
    Capable est un adjectif

Capable est d’abord un adjectif. Il n’est pas réservé à une organisation, un parti, une campagne ou une personne.

Il peut qualifier une personne, un collectif, une commune, un territoire, une institution, un État ou un réseau.

À chaque fois, il faut compléter la phrase : capable de quoi ? pour qui ? sous quelles conditions ? Sans ce complément, le mot devient vide.

Une généalogie, pas une invention instantanée

Le nom est récent dans le Corpus, mais il agrège une continuité plus ancienne : compétences autonomes, démocratie directe et liquide, Autonomie de Capacité, possibilisme, Machines à Explorer et à Rendre Capable, souveraineté sur la capacité et effectivité.

Cette continuité doit être reconstruite sans réécrire le passé. Une candidature ancienne ne devient pas rétrospectivement une candidature “Capable”.

La règle de lecture est : trace historique → fait documenté → interprétation rétrospective → doctrine stabilisée → projection nouvelle.

La continuité est une hypothèse documentable ; elle n’autorise pas l’anachronisme.
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    Subsidiarité rendue effective

La subsidiarité est souvent décrite comme une règle de répartition : ne pas faire au niveau supérieur ce qui peut être fait correctement au niveau inférieur.

Capable ajoute une question préalable :

> Le niveau inférieur possède-t-il réellement les capacités nécessaires pour exercer ce qui lui est attribué ?

Une compétence sans moyens, information, accès, temps utile ou recours peut rester formelle.

Inversement, rendre un niveau inférieur capable ne signifie pas l’abandonner. Le niveau supérieur peut apporter des facteurs de conversion : information, infrastructure, coordination, garanties, mutualisation, ressources ou secours.

Le principe opératoire devient : si le niveau inférieur peut agir effectivement, ne pas s’y substituer inutilement ; s’il ne le peut pas, identifier le facteur manquant, apporter le plus petit soutien suffisant, puis préserver ou restituer l’autonomie.

Non-substitution

Le soutien peut devenir un empêchement s’il produit une dépendance permanente.

Le critère n’est donc pas seulement : l’action a-t-elle été accomplie ? Il faut aussi demander qui a pu la décider, la comprendre, la contester, la reprendre, et si la capacité demeure après le retrait du soutien.

> Subsidiarité + effectivité = rendre capable sans capturer.
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    Une loi ne vaut que par ses effets

La formule est une maxime doctrinale, pas une règle de validité juridique.

Une loi peut être juridiquement valide et pourtant produire un écart considérable entre ce qu’elle ouvre en théorie et ce que les personnes peuvent effectivement exercer.

Le Principe d’effectivité distingue : validité (la norme existe-t-elle ?), effectivité (peut-elle être mobilisée ?), efficacité (produit-elle l’objectif ?), efficience (à quel coût ?) et impact (quels effets recherchés ou non ?).

Du texte au Réel

La chaîne d’analyse va de ce que la règle dit à ce qu’elle ouvre, puis à ce qui devient accessible, exerçable, effectivement exercé ou non, et enfin aux effets observés et à leur correction éventuelle.

Une capacité réellement ouverte peut ne pas être utilisée. Le non-usage doit donc être qualifié : choix, absence de besoin, ignorance, coût, délai, dépendance, impossibilité ou refus.

Responsabilité d’effectivité

Lorsque des effets significatifs deviennent connus, la question devient : qui possède la capacité de corriger ?

Le Corpus suit alors le chemin : écart → signal → connaissance → autorité capable → délai raisonnable → réexamen → décision traçable → nouveau Reality Test.

> L’effectivité n’interdit pas l’erreur ; elle exige que l’erreur observable puisse devenir matière à correction.
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    Liberté, Égalité, Fraternité effectives

Capable lit la devise républicaine comme trois axes d’effectivité, sans les réduire à un score unique.

Liberté effective

La liberté ne se réduit pas à l’absence d’interdiction. Elle dépend aussi d’options réellement accessibles et exerçables, de la possibilité de comprendre et de choisir, mais aussi de ne pas agir, différer, bifurquer ou sortir lorsque cela est légitime.

> Être capable ne signifie pas devoir faire.

Égalité effective

Deux personnes peuvent disposer du même droit formel et de capacités très différentes pour l’exercer. L’égalité effective demande quels facteurs de conversion sont nécessaires et quels écarts évitables doivent être réduits.

> Même droit ne signifie pas toujours même capacité.

Fraternité effective

La fraternité effective vise le non-abandon capacitaire évitable : rendre une aide praticable dans le temps utile, sans que l’aide devienne capture ou substitution permanente.

> Ne pas abandonner ne signifie pas faire à la place.

Une boussole, pas une addition

Une action peut améliorer un axe et dégrader un autre. Le Corpus refuse donc un score global qui masquerait ces tensions.
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    Trois Machines, une boucle de correction

Le Corpus utilise trois fonctions de travail.

Machine à Empêcher : réduit, ferme, fragilise ou rend inaccessible une capacité. Elle n’est pas nécessairement intentionnelle ; une accumulation de frictions peut suffire.

Machine à Explorer : maintient les branches ouvertes assez longtemps pour apprendre, comparer, tester et chercher une route alternative.

Machine à Rendre Capable : transforme un possible latent en capacité praticable en ajoutant un moyen, retirant un goulot, créant une route ou stabilisant une procédure.

Révélateur et Stabilisateur

Le Livre Vivant ajoute une méta-boucle. Le Révélateur rend visibles écarts, inconnues et erreurs de carte. Le Stabilisateur conserve les capacités qui fonctionnent : provenance, procédures, pluralité de routes et possibilités de reprise.

La boucle est : empêchement → révélation → exploration → capacité ouverte → stabilisation → mesure d’effectivité → nouvel écart éventuel → correction.

Une capacité sans stabilisation reste fragile. Une stabilisation incapable de révéler ses propres échecs peut devenir à son tour une Machine à Empêcher.
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    Changer d’échelle sans changer de grammaire

La fractalité de Capable n’affirme pas que toutes les échelles seraient identiques.

Elle propose un test : une relation de capacité peut-elle conserver son sens lorsqu’on change d’échelle ?

Exemples de relations candidates : capacité formelle ≠ capacité effective ; friction ≠ fermeture ; fermeture locale ≠ fermeture globale ; pluralité de routes → robustesse possible ; soutien utile ≠ substitution souhaitable.

Ces relations peuvent être testées chez une personne, un collectif, une institution ou un territoire. Mais la cause concrète d’un même écart peut changer entièrement.

> Même forme abstraite ne signifie ni même mécanisme causal, ni même remède.

Fractalité opératoire

Une chronologie, une matrice d’effectivité, un Cognitive Packet ou un Reality Test peuvent être réemployés à plusieurs niveaux sans rendre leurs contenus interchangeables.

> Mêmes primitives, autres instances.

La fractalité recherchée est une économie de primitives, pas une réduction du Réel à un seul modèle.

  


  Des campagnes comme Reality Tests

  
  
    Des campagnes comme Reality Tests

Une campagne électorale est d’abord une séquence politique. Capable propose en plus de la traiter comme un Reality Test documenté.

Cela ne transforme pas l’élection en expérience contrôlée. Cela signifie que certaines hypothèses peuvent être écrites avant les résultats, confrontées à des traces, puis maintenues, corrigées ou abandonnées.

Première campagne : Sénatoriales 2026 — Campagne du Réel

La Campagne du Réel est la première grande instance documentée dans cette architecture.

Elle a mobilisé chronologies, sources primaires, demandes numérotées, matrices d’interactions et d’effectivité, distinction entre détenteur d’information et autorité de décision, états UNKNOWN/PENDING, contradiction, corrections et Cognitive Packets.

Cette instrumentation n’est pas le résultat de la campagne. Elle est la manière de préserver ce qui peut être vérifié.

Une campagne n’est pas Capable tout entier

Le Livre est plus large que chacune de ses campagnes. La Campagne du Réel appartient à l’histoire de Capable, mais elle ne doit pas devenir le moule obligatoire des campagnes suivantes.

> Réutiliser ce qui a prouvé son utilité, spécialiser ce qui dépend du terrain, conserver les erreurs.
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    Présidentielle 2027 — seconde campagne

Le lancement de la campagne présidentielle 2027 constitue la seconde grande campagne documentée dans Capable après la Campagne du Réel liée aux Sénatoriales 2026.

Ce chapitre est un état initial. Il doit évoluer à mesure que de nouvelles traces apparaissent.

Changement d’échelle

La nouvelle campagne change la nature du scrutin, le territoire, les acteurs, les procédures, l’audience et les contraintes. Elle ne repart pourtant pas de zéro.

La pile méthodologique peut être réemployée : Livre Vivant, Corpus versionné, sources, chronologies, Cognitive Packets, matrices d’effectivité, Reality Tests, contradictions, continuations et projections datées.

L’hypothèse fractale est directement testable : les mêmes primitives restent-elles utiles à une autre échelle électorale ?

La Campagne du Réel reste le nom historique de la première instance. La présidentielle permet de tester une grammaire réutilisable des campagnes du Réel sans réécriture rétroactive.

Hypothèses à écrire avant les résultats

Une campagne documentée doit conserver ses hypothèses ex ante afin d’éviter de redéfinir après coup ce qui aurait constitué un succès ou un échec.

Questions initiales : quelles conditions sont seulement formelles ? lesquelles sont effectivement accessibles ? quels moyens sont réellement nécessaires ? quels obstacles sont juridiques, économiques, informationnels, organisationnels ou médiatiques ? quelles capacités préexistantes peuvent être réutilisées ? quelles observations contrediraient les hypothèses initiales ?

Sortir du schéma partisan classique

Capable vise une candidature politique qui ne repose pas sur la construction d'un parti classique centralisateur.

Le Petit Parti constitue un véhicule pratique de la candidature, sans absorber l'identité des soutiens qui peuvent converger vers elle.

Architecture de travail :

Soutiens
→ Relais
→ Présentateurs

Ces états ne doivent pas être confondus.

Un soutien peut considérer que la candidature doit pouvoir exister sans adhérer à l'ensemble de ses propositions. Un relais peut mettre en relation avec des élus sans être lui-même présentateur. Une présentation officielle reste un acte individuel de l'élu habilité.

Transparence sur les présentations

La campagne doit appliquer à ses propres nombres le même standard qu'aux autres candidatures.

Principe :

contact
≠ intérêt
≠ intention
≠ promesse explicite
≠ présentation envoyée
≠ présentation officiellement publiée / validée

L'Observatoire des Présentations 2027 est proposé comme Révélateur public de l'écart entre proclamations et matérialisation.

Il ne transforme pas automatiquement un écart en mensonge : il conserve ce qui a été déclaré, ce qui était défini, ce qui s'est matérialisé et ce qui reste à expliquer.

Marche du Soleil

La Marche du Soleil constitue un dispositif territorial de cette seconde campagne.

Elle vise à aller vers le Réel plutôt qu'à demander au Réel de confirmer un programme déjà écrit :

observer
→ écouter
→ documenter
→ chercher la contradiction
→ essayer
→ mesurer
→ transmettre

Elle doit rester reproductible à plusieurs échelles et ne pas se réduire à une tournée personnelle du candidat.

Charnière du 7 octobre 2026

Le 7 octobre est d'abord une échéance forte de la première campagne : la préparation du dépôt de la requête au Conseil constitutionnel avant 18 h.

La stratégie formulée le 4 octobre consiste à rendre visible, après sécurisation du dépôt, l'ouverture de la seconde campagne.

Formule de travail :

> Une Campagne du Réel se poursuit devant le Conseil constitutionnel. Une autre campagne s'ouvre devant le pays.

Cette formulation distingue continuité méthodologique et identité des campagnes.

Priorités immédiates

Jusqu'au dépôt :

P0 — requête au Conseil constitutionnel + preuve du dépôt
P1 — tout ce qui sécurise P0
P2 — artefacts minimaux du 7 octobre
P3 — sophistication technique ultérieure

Après le dépôt, la priorité peut basculer vers la matérialisation publique de la seconde campagne, de la Marche et de l'Observatoire.

Coût électoral dédié minimal : hypothèse de travail

Une hypothèse spécifique consiste à tester jusqu’où une candidature peut s’appuyer sur des capacités préexistantes, des outils polyvalents et des communs ouverts, sans construire un capital électoral dédié important ni rechercher la dette comme condition d’accès.

Cette hypothèse ne doit pas être transformée en conclusion avant l’expérience. Un échec éventuel n’établirait pas à lui seul que l’argent en est la cause ; il faudrait documenter le mécanisme.

> Quelles capacités sont réellement nécessaires pour accéder et participer, lesquelles exigent un capital spécifique, et lesquelles peuvent être obtenues autrement ?

Les contraintes juridiques et comptables applicables doivent être vérifiées séparément et conservées comme contraintes externes au modèle.
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    Communs ouverts, moyens partagés et coût marginal

Une capacité ne se réduit pas à un budget.

Des compétences acquises, du logiciel libre, des documents publics, des outils polyvalents, des protocoles reproductibles et des infrastructures déjà utilisées à d’autres fins peuvent augmenter fortement la capacité d’action sans avoir été créés pour une campagne particulière.

Il faut distinguer : capacité personnelle préexistante, commun ouvert et réutilisable, moyen partagé ou usage mixte, moyen créé spécifiquement pour une campagne.

Coût total et coût marginal

Un serveur, un ordinateur ou un outil logiciel peut avoir un coût total non nul mais un coût marginal très faible pour un usage supplémentaire. Inversement, une prestation apparemment gratuite peut représenter une ressource spécifiquement mobilisée.

Le Livre doit donc éviter deux simplifications : “gratuit” = “sans valeur” et “préexistant” = “hors sujet”.

La bonne question est : quelle capacité supplémentaire est effectivement mobilisée, par qui, à quelle fin, et avec quel coût ou quelle dépendance ?

Le commun comme Machine à Rendre Capable

Un commun ouvert peut augmenter la capacité de plusieurs acteurs sans être capturé par l’un d’eux. Mais son ouverture doit elle-même être testée : accessibilité, reproductibilité, portabilité, possibilité de fork, dépendances, gouvernance et continuité.

Capable doit appliquer ces critères à ses propres outils.

  

